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Préface de Stéphane Berroyer


Le soir du 15 mars 2012 j'écrivais ce petit message.


"Monsieur le président,


Cher Nicolas,


Comme en 2007, dès aujourd'hui et tout au long des semaines qui viennent,je me battrai à vos côtés pour faire gagner la France de nouveau au soir du 6 mai 2012.


Les grandes victoires viennent de la raison,de nos convictions,mais aussi du cœur.


Je suis fier et heureux de faire ce bout de chemin auprès de vous.


Fidèle à vos côtés depuis 1992, fier d'être Sarkozyste, de toute mes forces je crois en la victoire.


Amicalement."


~ On n'est tenu, en toute rigueur, d'être fidèle qu'à ce à quoi on s'est engagé.


UNE PASSION POLITIQUE


Je suis un militant depuis l'âge de 15 ans dans le quartier latin à Paris.


Je peux dire que j'ai été initié au militantisme par mon père, je suis allé sur le terrain et comme tant d'autres jeunes, j'ai été pris de passion pour la politique en restant libre de mes opinions.


Bien sûr j'ai été longuement un soutien de Jacques Chirac en tant que Maire de Paris et lors de différentes élections. Le cinquième arrondissement était son fief électoral et celui de mon député-maire de l'époque Jean Tiberi.


D'aussi loin que je me souvienne j'ai toujours baigné dans le monde politique. Loin d'être sectaire, j'ai toujours considéré que l'on apprenait beaucoup de ses rencontres. Mais des rencontres, il y en a qui changent la vie !


En 1992 j'ai eu l'occasion et le plaisir de rencontrer Nicolas Sarkozy et je pense qu'à ce moment-là une nouvelle page de ma vie de militant allait s'écrire - pour longtemps- auprès de cet homme qui sera plus tard notre président de la République.


Lors de la campagne présidentielle de 1995 il a fallu comme tant d'autres militants que je fasse un choix entre deux candidats Jacques Chirac que je soutenais sur le terrain depuis tant d'années et la candidature d'Édouard Balladur qui était premier ministre depuis 1993. Comme Nicolas Sarkozy, mon choix s'était porté sur le nom de Édouard Balladur et je puis dire qu'aujourd'hui encore je ne regrette rien.


Puis, Nicolas Sarkozy s'est démarqué dans une lutte forte contre la délinquance en tant que ministre de l'intérieur et en redonnant un nouveau souffle à notre famille politique lorsqu'il était président de l'UMP 2004.


Depuis toutes ces années je peux dire que je suis devenu un fidèle sarkozyste.


Bien sûr tout le monde connaît la personnalité de Nicolas Sarkozy. Il n'a, comme tout le monde pas que des qualités, mais je pense qu'avec le temps il a appris à le reconnaître. C'est un homme politique d'exception qui dégage une certaine grandeur de ce que j'appelle « faire de la politique pour l'intérêt de son pays ». Un homme qui fait preuve d'autorité, de courage et d'un dynamisme qui fait joie de militer à ses côtés et pour notre famille politique encore aujourd'hui sous le nom des Républicains !


Il faut le dire, Nicolas Sarkozy a connu, à cause de son dynamisme et de son envie de réformer, beaucoup d'ennemis de l'extérieur, bien sûr, mais aussi parfois intérieur. Alors c'est à nous les militants, de faire notre devoir en étant fidèles à notre famille politique et fidèles envers les hommes pour qui l'on s'engage.


L'élection de 2012 a été celle de la défaite de la France. Alors que Nicolas Sarkozy a dit la vérité aux Français, François Hollande leur a dit ce qu'ils voulaient entendre.


Trois ans après nous voyons les conséquences désastreuses de ce choix.


Face au socialisme, Nicolas Sarkozy reste pour moi le meilleur de ce que notre pays peut attendre pour son avenir. Un homme qui a appris de son quinquennat et a su par son silence après la défaite de 2012 reconnaître certaines de ces erreurs. Il a observé et écouté et est revenu pour notre famille qu'il fallait déjà reconstruire après différentes divisions, mais aussi pour la France de demain s'il est l'élu de notre famille les Républicains lors de la primaire en 2016 pour la présidence de la République de 2017.


Je ne fais pas partie des personnes qui l'ont critiqué et abandonné dès le lendemain du 6 mai 2012. Je pense que dans la vie politique il faut avoir un minimum de devoir et de respect surtout quand on l'a soutenu en 2007 et en 2012 et que l'on a mangé dans "la même gamelle", si je puis dire.


Alors oui, aujourd'hui, comme pour de nombreux militants, je reste fidèle et loyal à un homme et à mes convictions ainsi qu'à un discours que je pense être le meilleur pour la reconstruction de notre famille et pour le rassemblement de notre pays afin que la France avance enfin.


Cet homme s'appelle Nicolas Sarkozy il a tout mon soutien et mon amitié.


Avec le temps jamais je n'ai pensé que le choix que j'avais pris un jour avait été une erreur dans l'engagement de ma fidélité envers lui . Mais la seule fidélité à laquelle on doit s'engager et qui a peut-être un sens, est cette de l'être à soi-même.


Chers lecteurs, vous l'aurez compris je m'adresse ici largement à tous les fidèles qui ont un jour de près ou de loin participé à construire notre famille politique. Aujourd'hui, les républicains ont besoin de vous. Mais je veux aussi m'adresser à la jeunesse, aux nouveaux venus, aux futurs talents, qui doivent apporter leurs pierres à l'édifice des républicains comme le suggère très bien Maxence Trinquet dans cet ouvrage. Alors, tous ensemble adhérons, militons, et réformons la France !


Stéphane Berroyer


Fidélité - Loyauté - Amitié




Introduction


Un mouvement politique qui s'adresse à tous les Français. Jamais, depuis l'époque du Général de Gaulle une telle aventure n'avait été tentée !


Qu'il s'agisse de François Hollande qui en 2012 s'adressait au "peuple de gauche", de Manuel Valls qui a pris le relais depuis, de l'extrême gauche qui veut rétablir les luttes des classes ou même de l'extrême droite qui n'arrange rien aux tensions qu'endurent les Français, Les Républicains sont aujourd'hui, les seuls qui incarnent une alternative crédible à la politique du Parti socialiste.


Nicolas Sarkozy a été Président de la République, Président de l'Union européenne, Président du G20, il est demandé dans le monde entier, pourtant il a fait le choix de ne pas abandonner notre famille politique en revenant la diriger pour qu'elle soit en mesure de proposer l'alternance à tous les Français !
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